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Ziglôbitha symbolise la quête de la perfection. Le mot, d'origine bété (langue kru 

de Côte d'Ivoire) est composé de trois (3) monèmes "zi" (grand, meilleur, 

perfection...), "glô" (village) et "bitha" (relation qui lie des personnes et détermine 

les rapports qu'elles entretiennent, amitié, camaraderie, solidarité).  Ziglôbitha 

est la déclaration d'un mieux-être et du partage. Dans le cadre scientifique, 

ziglôbitha est un état d'esprit, un objectif à atteindre : lier des amitiés, s'ouvrir au 

monde, procurer de meilleures conditions de travail.  
 

Ziglôbitha, revue interdisciplinaire des Arts, Linguistique, Littérature & 

Civilisations publie des articles inédits, à caractère scientifique. Ils auront été 

évalués en double aveugle par des membres du comité scientifique. Les langues 

de publication sont le français et l'anglais. Ziglôbitha est une revue des Lettres - 

Sciences humaines et s'adresse aux Chercheurs, Enseignants-Chercheurs et 

Étudiants. 
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Politique 

Éditoriale 

Ziglôbitha publie des contributions originales (en français et en anglais) dans 

tous les domaines des Sciences du Langage, des Lettres, des Langues et de la 

Communication. En vertu du Code d’Éthique et de Déontologie du CAMES, toute 

contribution est l’apanage de son contributeur 
-------------------------- 

Recommandation 

aux auteurs 

 Le nombre de pages minimum : 10 pages, maximum : 18 pages,
 Interligne : 1,05.
 Numérotation numérique en chiffres arabes, en bas et à droite de la page

concernée.
 Polices : Book Antiqua.
 Taille 12. Orientation :
 Portrait. Marge : Haut et Bas : 2,5cm, Droite et Gauche : 2,5cm.
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Comment  
soumissionner ? 

Tout manuscrit envoyé à la revue Ziglôbitha doit être inédit, c’est-à-dire n’ayant 

jamais été publié auparavant dans une autre revue. Les manuscrits doivent 
impérativement satisfaire les indications ci-dessous : 
 Titre : La première page doit comporter le titre de l'article, les Prénoms et

NOMS des auteurs, leur institution d'affiliation et leur adresse complète.
 Résumé ne doit pas dépasser 500 mots. Il doit être succinct de manière à faire

ressortir l'essentiel de l’analyse.

 Abstract ne doit pas dépasser 500 mots. Il doit être succinct de manière à faire
ressortir l'essentiel de l’analyse.

 Mots-clés ne doivent pas dépasser cinq mots.
 Key words ne doivent pas dépasser cinq mots.
 Introduction doit fournir suffisamment d'informations de base, situant le

contexte dans lequel l'étude a été entreprise. Elle doit permettre au lecteur de
juger la valeur qualitative de l'étude et évaluer les résultats acquis.

 Corps du sujet : Les différentes parties du corps du sujet doivent apparaître
dans un ordre logique. (Ex : 1. ; 1.1 ; 1.2 ; 2. ; 2.1 ; 2.2 ; etc.). L’introduction et
la conclusion ne sont pas numérotées.

 Notes de bas de page ne renvoient pas aux références bibliographiques, mais



aux informations complémentaires. 

 Citation : Les références de citation sont intégrées au texte citant, selon les 
cas, des façons suivantes : 

En effet, le but poursuivi par M. Ascher (1998, p.223), est : « d’élargir l’histoire 
des mathématiques de telle sorte qu’elle acquière une perspective multiculturelle 
et globale (…), »  

 
Le philosophe ivoirien a raison, dans une certaine mesure, de lire, dans ce choc 
déstabilisateur, le processus du sous-développement. Ainsi qu’il le dit : 

 
Le processus du sous-développement résultant de ce choc est vécu 
concrètement par les populations concernées comme une crise globale : crise 
socio-économique (exploitation brutale, chômage permanent, exode accéléré 
et douloureux), mais aussi crise socio-culturelle et de civilisation traduisant 
une impréparation socio- historique et une inadaptation des cultures et des 
comportements humains aux formes de vie imposées par les technologies 
étrangères. 

Diakité (1985, p.105) 
 

 Conclusion ne doit pas faire double emploi avec le résumé et la discussion. 
Elle doit être un rappel des principaux résultats obtenus et des conséquences 
les plus importantes que l'on peut en déduire. 

 Références bibliographiques : Les auteurs effectivement convoqués pour la 
rédaction seront mentionnés dans le texte avec l'année de publication, le tout 
entre parenthèses. Les références doivent être listées par ordre alphabétique, à 
la fin du manuscrit de la façon suivante : 

 
o Journal : Noms et prénoms de tous les auteurs, année de publication, 

titre complet de l'article, nom complet du journal, numéro et 
volume, les numéros de première et dernière page. 

o Livres : Noms et prénoms des auteurs, année de publication, titre 
complet du livre, éditeur, maison et lieu de publication. 

o Proceedings : Noms et prénoms des auteurs, année de publication, 

titre complet de l'article et des proceedings, année et lieu du congrès 
ou symposium, maison et lieu de publication, les numéros de la 
première et dernière page. 
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Politique  
d’évaluation 

 
Les articles sont soumis à une double expertise à l’aveugle aux membres du 
comité scientifique spécialiste de domaine parmi ceux que couvre la revue. Ils 
renseignent chacun une fiche d’expertise détaillée avec, en conclusion, un avis 
sur la publication : soit « publication autorisée » (A), soit « publication acceptée 
sous réserve que les corrections requises soient effectuées » (B), soit enfin « 
publication non recommandée » (C).  
 

 Si les deux avis sont favorables à la publication (A), le rédacteur en chef 
en fait une synthèse qu’il envoie à l’auteur.  

 Si les deux avis émettent des réserves (B), les fiches, anonymées, sont 
envoyées à l’auteur par la même voie. Après correction, l’article est de 
nouveau soumis aux mêmes experts (dans la mesure du possible).  

 Si les deux avis sont défavorables (C), les fiches, anonymées, sont 
envoyées à l’auteur par la même voie.  

 Si les deux avis sont contradictoires, un troisième avis est requis auprès 
d’un des membres du comité scientifique et de lecture ; l’avis majoritaire 
déterminant la procédure de communication des résultats à l’auteur. 

 
 

Déontologie 

 
 L’auteur doit réserver l’exclusive de son article à la revue jusqu’à 

réception des résultats de l’expertise. Dans le cas où celle-ci est 
défavorable, l’auteur est libéré de tout contrat avec la revue sauf s’il décide 
d’améliorer son article et de le lui soumettre à nouveau en vue d’une 
éventuelle publication. Il ne peut plus disposer librement de son article, si 
celui-ci a été analysé et corrigé par les experts qui ont formulé, dans le 
détail, les recommandations en vue de son amélioration (cas de figure B).  

 
 L’auteur ne peut plus disposer librement de son article si celui-ci, retenu 

pour publication, a bénéficié de l’intervention du comité d’édition pour sa 
mise en forme et en conformité. Il ne peut proposer un article qui a déjà 
été publié, sauf sous sa forme remaniée. Il est tenu, dans ce cas, de préciser 
par une note en bas de la première page, les références de la publication 
antérieure et les motivations de la nouvelle version. L’auteur plagiaire à 
hauteur d’environ 20% et plus du contenu de son article se verra notifié 
les sources plagiées et interdit de publication sur avis motivé.  

 
 À moins de 20%, la reformulation des passages ciblés est une condition 

sine qua non pour une nouvelle expertise de son article. Le plagiat dont il 
est question ici n’implique pas les citations entre guillemets qui sont 
nécessairement référencées. L’auteur reste le seul responsable du contenu 



de son article même après sa publication dans la revue. Il doit valider, en 
dernière instance, la version de l’article à publier. L’auteur doit également, 
avant publication, signer une déclaration d’originalité et cession des droits 
de reproduction. 
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Résumé : Le peuple Baoulé installé en majorité au centre de la Côte d’Ivoire vit dans 
une végétation de savane boisée. Une zone propice à la culture de certaines plantes 
dont le palmier à huile qui y est très répandu. Une plante qui le palmier à huile est 
essentiellement cultivée pour ses propriétés multitâches. A cet effet, nous y dans 
cette partie du pays avons mené une étude qui a pour objectif de pour montrer 
l’intérêt que le peuple baoulé accorde à cette espèce de plante. La démarche 
méthodologique s’appuie donc sur des recherches bibliographiques et des enquêtes 
sur le terrain, précisément dans le département de Bouaké. Notre étude nous a ainsi 
permis de cerner toutes les utilisations faites des différentes parties du palmier à 
huile et son importance pour la population. Véritable matériau de choix en pays 
Baoulé, nous pouvons dire que le palmier à huile, de par ses graines, ses feuilles, son 
stipe, ses racines offre une variété de produits que le peuple Baoulé utilise aussi bien 
pour la cuisine, les soins de la peau, des cheveux, pour la boisson et aussi dans 
l’habitat.  

Mots-clés : Palmier à huile, Activités, Legs, Baoulé, Bouaké 
 
Oil Palm Activities, A Legacy Of Technical And Socio-Economic Configurations: Case Of 

The Baoulé People In The Center Of Côte d’Ivoire 
 
Abstract : The Baoulé people settled mainly in central Côte d'Ivoire lives in a 
wooded savannah vegetation. An area suitable for the cultivation of certain plants 
including the oil palm which is widespread. A plant that is essentially cultivated for 
its multitasking properties. For this purpose, we conducted a study that aims to 
show the interest that the baoulé people gives to this species of plant. The 
methodological approach is therefore based on bibliographical research and field 
surveys, precisely in the department of Bouaké. Our study allowed us to identify all 
the uses made of the different parts of the oil palm and its importance for the 

mailto:ziglobitha@gmail.com
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LES ACTIVITES DU PALMIER A HUILE, UN LEGS AU CONFIGURATION TECHNIQUE ET SOCIO 
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population. Real materials of choice in Baoulé country, we can say that the oil palm, 
by its seeds, its leaves, its stem, its roots offers a variety of products that the Baoulé 
people uses as well for cooking, skin care, hair, for drinking and also in housing. 

Keywords : Oil palm – Activities – Legacy – Baoulé – Bouaké 
 

Introduction  
Les Baoulé sont un peuple de la Côte d’Ivoire issu du groupe Akan. Ce 

groupe linguistique vit dans le centre du pays. Leur territoire a une forme 
triangulaire dont la hauteur pointe vers le sud, dans le bas- bandama. Il s’agit de 
la région des confluents du Bandama et du N’zi. La base de leur territoire s’étend 
aux régions de Beoumi, Bodokro, Bouaké, M’bahiakro. La zone géographique 
dans laquelle est reparti le peuple baoulé a une forme triangulaire. Une partie du 
territoire s’étend vers le sud dans la région de l’Agneby-Tiassa. En outre, une 
autre partie prend ses racines dans la région du N’zi. Enfin, la dernière se révèle 
dans la région de Gbèke. Une zone possédant différents atouts physiques 
(végétation, climat…) qui favorisent plusieurs activités dont l’artisanat, la pèche, 
l’agriculture… Parmi les espèces cultivées figure le palmier à huile, objet de cette 
étude. En effet, nous avons observé lors de nos recherches un éventail de biens 
qu’offre le palmier à huile pour la vie quotidienne. De ce fait, notre étude vise à 
montrer l’intérêt qu’à la population pour cette plante et sa transmission. Quels 
sont donc ses biens ou produits et quel avantage socio-économique la population 
tire de cette espèce ?  Pour répondre à cette problématique, nous avons recueilli 
des informations dans des documents écrits, sur le web, chez des personnes 
ressources (planteur, artisans…) sur le terrain et terminer par des enquêtes 
ethnographiques. 

Par ailleurs, ce travail effectué dans le département de Bouaké consistera 
d’abord à présenter la méthodologie utilisée pour atteindre nos objectifs. Ensuite, 
nous présenterons le peuple Baoulé, le département de Bouaké et le palmier à 
huile sans oublier les activités liées à son utilisation, de même que leurs aspects 
socio-économiques. Enfin, nous évoquerons son avantage ou utilité pour les 
générations futures.   
 
1. La méthodologie de l’étude    

 La méthode de collecte d’informations pour la réalisation de cette étude 
repose sur trois entités importantes à savoir : la recherche d’informations écrites, 
des enquêtes de terrain et l’interprétation de l’ensemble des données recueillies. 
 
1.1 La recherche d’informations écrites 

Dans la quête d’informations écrites, des centres de documentation et des 
espaces en ligne ont été visités.  Cette étape nous a permis de recueillir des 
informations adéquates concernant le sujet à travers des œuvres. Des 
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informations relatives au cadre géographique, aux aspects historiques ont été 
obtenues à ce stade de nos travaux. Nous pouvons citer en l’occurrence les 
travaux de recherche d’Allou Kouamé René, Ekanza Simon Pierre, Adjanohou 
Edouard...          

À côté de ces documents imprimés, nous avons des documents obtenus 
numériquement sur des sites internet qui ont contribué à la recherche d’indices 
relatifs à cette étude. La bibliothèque en ligne « Persée » et le site « réseau ivoire » 
ont, entre autres été visités. En sommes, ce sont des ouvrages, des thèses, des 
mémoires, des articles que nous avons pu collecter et qui nous ont permis d’avoir 
une quantité importante de données nécessaires à la connaissance du peuple 
Baoulé et de sa culture. Cependant, ces informations ayant des insuffisances, il 
nous a fallu les combler au moyen d’enquêtes sur le terrain.   

 
1.2 Les enquêtes de terrain   

Les enquêtes de terrain ont consisté d’une part à une série d’entretiens à 
l’aide d’un questionnaire auprès de personnes ressources et d’autre part à 
l’observation des différents usages faite du palmier à huile. Concernant les 
entretiens oraux, nos questions portaient plus sur l’histoire du peuplement, le 
mode vie et les activités liées au palmier à huile dans le quotidien des 
populations. Les instruments utilisés dans cette enquête sont le dictaphone pour 
l’enregistrement des sons vocaux, un appareil photographique et des cahiers 
pour la prise de notes. Par ailleurs, nous avons observé les faits et gestes des 
populations dans la mise en œuvre de leur savoir-faire. Cette observation peut 
être aussi qualifiée « d’observation participante ». 

Au terme de la collecte des données (dans les centres de recherche et sur 
le terrain), l’ensemble a fait l’objet d’une analyse et d’une interprétation.  
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2. Résultats et Discussion 
2.1. Présentation du peuple Baoulé du département de Bouaké et le palmier à huile 
 
- Le peuple Baoulé du département de Bouaké 

Les Baoulé sont un peuple de la Côte d’Ivoire vivant pour sa grande 
majorité au centre du pays. Ils font parties du grand groupe Akan issu 
d’anciennes populations qui vivaient sur le territoire de l’actuel Ghana. Leur 
migration a eu lieu entre le XVIIIe et le XIXe siècle (Allou, 2002, p.687) à la suite 
de multiples guerres entre les tribus Akan du Ghana. Appartenant à deux 
courants migratoires distincts à savoir les Alanguira et les Assabou (Ekanza, 
2006, p.63), les Assabou sont ceux qui se sont établis entre les fleuves Bandama 
et Comoé pour former le peuple Baoulé. L’explication donnée au nom Baoulé la 
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plus connue est liée à la légende de l’enfant de la reine Pokou qui sera donné en 
sacrifice dans les eaux du fleuve Comoé pour permettre le passage des migrants. 
Suite à cela, le peuple prendra le nom de Baouli qui signifie l’enfant est mort, en 
souvenir de ce sacrifice (Delafosse, 1900, p.163). Après la traversée, des 
groupuscules se formèrent et ne suivirent pas tous la reine dans sa marche. 
Divisés donc en plusieurs sous-groupes ou tribus, les baoulé appartiennent à des 
aires géographiques spécifiques. Ceux du département de Bouaké sont les 
Faafwè, les Faly et les Dô’n qui vivent en harmonie1. 

La ville de Bouaké appelé Gbekekro jusqu’en 1900 est une ville du centre 
de la Côte d’Ivoire située à environ 350 km d’Abidjan. Elle s’étend sur une 
superficie d’environ 13000 ha2, capitale du district de la vallée du Bandama et 
chef-lieu du département et de région du Gbeke. Cette localité étant la deuxième 
grande ville de Côte d’Ivoire3 est limitée au nord par la ville de Katiola, au sud 
par celle de Djebonoua, à l’ouest par les villes de Beoumi et Sakassou et à l’est 
par la ville de Brobo (cf. carte). La population est estimée à environ 832 371 
habitants (RGPH, 2021). Bouaké jouit d’un climat subéquatorial de transition 
dit « baouléen » caractérisé par quatre saisons : une grande saison sèche (de 
novembre à février), une petite saison sèche (de juillet à aout), une grande saison 
des pluies (mars à juin) et une petite saison des pluies (de septembre à octobre). 
La pluviométrie annuelle oscille autour de 1.600 à 1.200 mm (Adjanohoun, 1964, 
p.15). Cette zone est recouverte d’une savane boisée traversée par la rivière Kan. 
Cet environnement favorable explique la présence de plantation de cacaoyers, 
caféiers, palmier à huile… la dernière citée connait un engouement auprès des 
populations. 
 
- Le palmier à huile 

Le palmier à huile ou éléis de guinée (Elaeis guineesis jacq.) originaire du 
Golfe de Guinée est une plante monocotylédone de la famille des Arecacea4 (cf 
photo). Il pousse spontanément dans certaines régions du pays dont le 
département de Bouaké et est un produit de cueillette. L’exploitation moderne a 
démarré par la mise en œuvre d’un premier plan de 1963 à 1985 et s’est 
poursuivie avec un deuxième plan de 1986 à 19905 . Largement cultivée pour ses 
fruits et grains riches en huile, le palmier à huile mesure environ 20 à 25 m de 
haut, mais dans les palmeraies de culture, il ne dépasse pas 15 mètres. Pour les 
conditions d’exploitation commercial, l’arbre doit cependant atteindre 12 mètres 

                                                
1 - Entretien avec Kouamé  Kouadio Victor, 70 ans, Notable et planteur à Kokodekro, le 12/05/2022 
2 - https://www.revuegeo-univdaloa.net/fr/publication/caracteristiques-du-relief-et-repartition-de-lhabitat-
dans-la-ville-de-bouake, consulté le 29/08/2023 
3 - https://www.rezoivoire.net/ivoire/villes-villages/1820/la-ville-de-bouake.html, consulté le 29/08/2023 
4 - www.techno-science.net/glossaire-definition/Palmier-a-huile-d-Afrique.html, consulté le 28/08/2023 
5 - https://aiph.ci/lhistoire-du-palmier-a-huile/ consulté le 28/08/2023 

https://www.rezoivoire.net/ivoire/villes-villages/1820/la-ville-de-bouake.html
http://www.techno-science.net/glossaire-definition/Palmier-a-huile-d-Afrique.html
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à la couronne (Jacquemard, 2011, p.12). Ses feuilles ou palmes entourent et 
protègent le bourgeon végétatif. Persistantes arquées de 3 à 7 mètres de long, ces 
feuilles sont réunies en couronne bien fournie. Elles sont aussi composées de 
nombreuses folioles lamelliformes vert foncé plus au moins pendants, disposées 
sur plusieurs plans le long de la nervure centrale. La base des feuilles est bordée 
d’épines acérées. Le tronc ou stipe de diamètre constant et non ramifié, présente 
les sections losangiques des feuilles qui ont été coupées, disposées en spirales. 
Les fleurs quant à elles, petites et de couleur blanc cassés sont réunies en 
inflorescences, les unes mâles, les autres femelles apparaissent à l’aisselle de 
chaque palme excepté en cas d’avortement précoce. Les fruits, très riches en huile 
de couleur jaune-orangé sont des drupes ovoïdes variables, charnues, réunies en 
« régimes pouvant peser de 1 à 60 kg. A l’âge adulte, un régime mûr pèse en 
moyenne 15 à 25 kg et porte environ 500 à 4000 fruits. La durée de maturité est 
de 5 à 6 mois (Jacquemard, 2011, p.25). 

On distingue 3 principaux types de palmier à huile qui se distinguent par 
la morphologie de leurs fruits6, nous avons le dura, dont le fruit contient une 
coque épaisse autour de l’amande ; le pisifera dépourvu de coque (et 
généralement femelle stérile) ; et le tenera, avec une coque mince, hybride des 
deux précédents. Tandis que le dura est le type le plus répandu dans la nature ; 
le tenera est quant à lui, le plus cultivé. Après un an de pépinière et 3 ans de 
croissance végétative, la récolte est enfin possible. En augmentation jusqu’à l’âge 
de 8 ans, la production se stabilise puis décline après 20 ans de culture. Selon 
Kouamé, la récolte du palmier se fait tous les 10 à 15 jours, « on regarde d’abord 
les palmiers pour voir s’il y a des régimes mûrs. Si c’est le cas, on les coupe avec 
une machette et on les fait sortir du champ7 ». Quand les fruits sont très hauts, 
les récolteurs se munissent d’une faucille fixée à l’extrémité d’une perche pour la 
cueillette. Notons aussi que le palmier compte bien souvent de nombreux 
ravageurs et maladies qui peuvent avoir des conséquences sur sa croissance et sa 
production. Le plus dangereux est la fusariose qui cause le dépérissement puis la 
mort du palmier (Renard et Quillec, 1984, p.57). Le planteur doit donc être attentif 
pour limiter les dégâts si cela arrivait. Du reste, les principaux producteurs du 
palmier à huile en Afrique sont le Nigeria, la Côte d’Ivoire, le Cameroun et la 
République démocratique du Congo8.  De tout temps, cette plante a procuré 
vivres, matériaux, produits de soin et d’hygiène à la population Baoulé 

 
 
 

                                                
6 - https:// www. Cirad.fr/nos-activites-notre-impact/fileres-agricoles-tropicales/palmier-a-huile/plantes-e-
usages, consulté le 29/08/2023 
7- Entretien avec Kouamé  Bah Bertin, 60 ans, Cultivateur et récolteur, Affouekro le 01/05/2022 
8 - www.techno-science.net/glossaire-definition/Palmier-a-huile-d-Afrique.html, consulté le 28/08/2023 

http://www.techno-science.net/glossaire-definition/Palmier-a-huile-d-Afrique.html
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                                               Photo n°1 : une palmeraie 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                              Cliché : Equipes de recherches, 2022 

2.2 Les activités liées au palmier à huile et aspects socio-économiques 
Le palmier à huile constitue la source de différents produits qui jouent un 

rôle important pour la subsistance et dans la vie socio-économique des 
populations Baoulé. 

 
Les activités liées aux différentes parties du palmier à huile 

- Les feuilles et nervures 
Les feuilles de palmier ont une grande variété d’usages chez les Baoulé, 

notamment pour la couverture des toits. Les palmes nattées entre elles 
constituent un moyen de protection pour les constructions et les greniers. Il s’agit 
de poser des branches une par une sur la structure du toit en commençant par le 
bas. On laisse un espace d’environ 15 cm entre chaque branche et on les clous. 
On procède ainsi jusqu’à couvrir toute la structure. De même, ces branches 
servent à la construction des clôtures destinées à protéger les potagers contre les 
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animaux et aussi à la construction de poulaillers, bergeries et autres parcs pour 
les animaux d’élevage (cf. photo 2). 

En religion, les chrétiens catholiques, en particulier, utilisent les flèches 
des jeunes palmiers lors de la fête des rameaux. Une fois cette cérémonie achevée, 
ces rameaux sont séchés et réduits en cendre qui sera ensuite utilisée pour 
marquer les fronts des fidèles, le mercredi des cendres. 

Par ailleurs, de nombreux ménages en pays baoulé disposent de balais, 
obtenus à partir des branches ou nervures des feuilles (cf. photo 3). Elles sont 
rassemblées et attachées pour assurer la propreté des domiciles et autres espaces. 
Aussi, les feuilles vertes, fraichement coupées servent à affourager le bétail tel 
que les chèvres, moutons, bovins… De plus, du sel traditionnel était obtenu à 
partir des nervures de palme (Blanc-Pamard, 1980, p.223). Il s’agissait de faire 
sécher puis bruler ces nervures. La cendre obtenue était alors filtrée avec de l’eau 
bouillie et le sel était recueilli après évaporation. 

D’un autre côté, les palmes sont encore utilisées dans la décoration. Elles 
ornent des espaces occupés pour des besoins divers, en l’occurrence, mariage, 
concert, messe de requiem, fêtes en plein air…  

Le palmier est très souvent cultivé pour ses graines qui servent à la 
production d’huile de palme. 
 
                      Photo n°2 : Enclos confectionné avec les branches du palmier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                       Cliché : Equipes de recherches, 2022 
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              Photo n°3 : balai confectionné avec les branches et nervures du palmier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                              Cliché : Equipes de recherches, 2022 
 

- graines 

La pulpe juteuse des graines après cuisson dans une marmite, permet à la 
ménagère d’obtenir du jus après un malaxage et une extraction manuelle. Ce jus 
est utilisé le jour même pour préparer la sauce graine, un met succulent. Notons 
que l’huile recueillie lors de la cuisson de la sauce (cf. photo 4) peut aussi servir 
pour d’autres mets tels que le foufou, l’attieké huile rouge, la sauce kôpè…En 
outre, soulignons que l’huile rouge ne vient pas seulement de la sauce, elle peut 
être produite artisanalement par cuisson des graines. Ce procédé traditionnel 
permet d’obtenir de l’huile rouge utilisé en cuisine ou dans la fabrication de 
savon appelé kabakrou et de remèdes traditionnels. Selon Amani, en cas 
d’empoisonnement par exemple « l’on donne de l’huile rouge à boire à la 
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personne et peu de temps après s’il a vraiment été empoisonné il vomit.9», c’est-
à-dire que l’huile à des vertus contre certains poisons.  

Au-delà, les graines, une fois libérées des pulpes sont séchées. Concassées, 
elles libèrent leurs amandes qui peuvent être consommées comme des arachides. 
Broyées, elles donneront l’huile de palmiste. Celle-ci est utilisée dans la 
cosmétique traditionnelle par les femmes (masque corporel, baume de cheveux, 
embellissement de la femme nourrisse…) et en pharmacopée (composante de 
remède). Les résidus des coques et les fibres obtenues de la pulpe suite à 
l’extraction du jus (cf. photo 5) serviront quant à eux de combustibles. Hormis les 
graines, le stipe renferme aussi des trésors. 
 
  Photo n°4 : huile de palme                       Photo n°5 : les fibres obtenues de la pulpe 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                             
 
 
 

Cliché : Equipes de recherches, 2022 
 
- Le stipe  

Le cœur de palmier ou chou palmier est utilisé comme légume en cuisine. 
Il est prélevé tout en haut au milieu des palmes. Au soir de la vie de l’arbre, le 
vin de palme appelé n’zan en Baoulé est exploité. C’est une boisson très prisée 
dans la région. La technique consiste à se débarrasser de toutes les feuilles une 
fois l’arbre abattu et déraciné. Dès que le bourgeon terminal est atteint, le coupeur 
fait une incision et creuse une cavité dans laquelle il introduit un tison afin 
d’activer l’arrivée de la sève. Dans une calebasse fixée au moyen de nervure de 

                                                
9 - Entretien avec Aka Amani, 64 ans, Cultivateur à Affouekro le 01/05/2022 
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palmier, le récolteur recueille ce « vin » qu’il renverse dans un récipient plus 
grand (cf. photo n°6). Notons que l’extraction commence 3 à 4 jours après 
l’abattage et peut durer 1 à 2 mois. Un seul arbre peut fournir par coulée 5 litres 
de bandji (sève). « La boisson non fermentée était utilisée pour allaiter les 
nouveaux nées qui ont perdu leur maman ; aussi les femmes nourrices qui n’ont 
pas de lait peuvent boire, cela les aide à produire plus de lait pour nourrir leur 
bébé. » a déclaré Ahou10. Par ailleurs, l’on peut fabriquer de la liqueur 
traditionnelle, appelé communément koutoukou avec ce vin de palme, une 
boisson fortement alcoolisée obtenu après fermentation et distillation. 

En fin d’exploitation, sur le tronc pourri du palmier, on y trouve des 
champignons et des larves blanchâtres du nom scientifique Rhynchophorus 
phoenicis qui constituent un mets délicieux en pays Baoulé. Indépendamment de 
cela, les racines du palmier possèdent certains avantages. 
 
             Photo n°6 : le recueillement de la sève du palmier (vin de palme ou bandji) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                          Cliché : Equipes de recherches, 2022 
 
 
 
 

                                                
10 - Entretien avec Ahou Akissi Flore., 54 ans, Ménagère, à Lagbassou le 17/05/2022 
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- Les racines 
Les racines servent à tisser des cordes qui sont utilisées de nombreuses 

façons soit pour lier les pieux et les charpentes ou pour attacher les animaux. 
Elles servent également à attacher les bagages et les marchandises. Dans la 
pharmacopée, ces racines sont utilisées pour le traitement des maux de dents à 
partir de la vapeur venant de leur décoction. L’eau tirée de cette décoction, prise 
comme boisson, permet de soigner les maux de ventre des femmes après 
l’accouchement. Elle est également utile à renforcer la résistance physique des 
nouveaux nés par des bains. 

En sommes, d’un point de vue technique, la culture du palmier à huile, 
implique des pratiques agricoles spécifiques, telles que la préparation des sols, la 
plantation des graines, l’entretien des plantations, la lutte contre des parasites 
jusqu’à la récolte. Aussi, cette technicité s’observe à travers la récolte et 
l’utilisation des différentes parties du palmier à huile qui sont aussi variées 
autant que le sont ses produits. Ils sont utilisés dans tous les domaines de la vie 
des populations qui s’en servent tous les jours. Les activités liées à l’exploitation 
de ce végétal sont des pratiques durables qui se font depuis des générations et 
constituent une source de revenu pour les populations locales.  
 
Aspects socio-économiques 

Le palmier à huile est un symbole en pays Baoulé, car adopté depuis des 
siècles, il procure beaucoup de bien à la population. Ainsi, pour Kouadio « le 
palmier à huile est un véritable cadeau du ciel 11» en tant que tel, il constitue dans 
son ensemble une manne dont il faut tirer un maximum de profit. Il contribue 
d’une certaine manière à la réduction de la pauvreté et assure une sécurité 
alimentaire à la population, vu que l’aliment qu’on en tire est très prisé (graine 
de palme). Il fournit également des produits extrêmement importants à pour la 
population. La gamme des biens va des produits alimentaires jusqu’aux matières 
premières en passant par des médicaments, des combustibles, des matériaux de 
construction.  

La sève du palmier par exemple, est la base pour l’élaboration d’autres 
produits comme les boissons alcoolisées (koutoukou) et le vin de palme (bandji). 
Ce dernier est très sollicité dans les circonstances de la vie telle que les mariages, 
funérailles, baptêmes… Il sert de nourriture, de source d’énergie et d’aliment 
d’agrément (Mollet, 1999, p.53) et renforce les liens sociaux. En plus de 
l’autoconsommation, ces boissons font l’objet d’un commerce qui constitue une 
source de revenu pour la population. Une vendeuse nous a affirmé ceci « avec la 
vente du bandji, je peux avoir 2000 à 4000f CFA par jour et cela me permet de 

                                                
11 - Entretien avec Kouadio Kan, 62 ans, cultivateur et récolteur à Kokodekro le 12/05/2022 
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faire face aux petites charges de la famille et de soutenir mon mari 12». Hormis la 
sève, l’huile de palme, le balai et bien d’autres sous-produits sont aussi 
commercialisés dans les marchés. Cela représente une source d’économie 
traditionnelle quoiqu’il contribue au développement des économies locales. 

Dans ce contexte actuel où le vin de palme et les produits dérivés sont très 
prisés par les populations, maitriser les techniques d’exploitations devient un 
enjeu majeur pour les jeunes générations. 

 
2.3. Un legs pour les générations futures 

Le palmier à huile est bénéfique pour les communautés. C’est l’une des 
cultures les plus importantes en côte d’Ivoire. Il offre de nombreux atouts, liés à 
sa productivité et le climat tropical, chaud et humide sied à cette plante du 
groupe des monocotylédones. Un palmier commence à produire à 3 ans et sa 
durée de vie est de 25 ans et il produit des régimes toute l’année13. Si la culture 
est rentable, elle est également intéressante car la demande est extrêmement 
forte. Chaque année, la demande mondiale en corps gras augmente de 3%14.  . 
Elle présente des enjeux économiques énormes dans la mesure où en Côte 
d’Ivoire, cette filière constitue l’un des produits essentiels du panier de la 
ménagère.  

Par ailleurs, les régimes de palmes peuvent être transformés localement 
par des filières bien structurées qui pourront faire vivre près d’une cinquantaine 
de personnes. Ses applications sont multiples, il entre même dans la composition 
de certains produits industriels comme : les savons, margarines, biscuits…Selon 
certaines estimations, le secteur de l’huile de palme fournirait environ 2% du 
produit intérieur brut de la Côte d’Ivoire15. Les jeunes devraient vraiment s’y 
intéresser non seulement pour ce qu’elle offre en terme financier mais encore 
pour tout ce savoir-faire traditionnel développé qui attrait à la vie quotidienne. 
En effet, toutes les activités liées au palmier à huile mettent en œuvre une 
panoplie de savoir et de savoir-faire en rapport au bien qu’on veut obtenir qui 
est vraiment une richesse.  

La valorisation de ces savoir-faire est une source essentielle pour le 
développement. Elle implique la participation et la mobilisation de tous les 
acteurs locaux : producteurs, pouvoir public qui doivent s’organiser pour 
l’exploitation et la protection des produits du terroir. C’est un héritage qui doit 
être conservé et valorisé. Car toutes les activités affèrent témoignent de l’histoire 

                                                
12 - Entretien avec Konan Aya virginie, 42 ans, commerçante à Lagbassou le 17/05/2022 
13 - https:// www.huiledepalmedurable.org/huile-de-palme/culture, consulté le 29/08 /2023 
14 - https:// www. Cirad.fr/nos-activites-notre-impact/fileres-agricoles-tropicales/palmier-a-huile/plantes-e-
usages, consulté le consulté le 29/08 /2023 
15 - https://fondation-farm.org/la filiere-palmier-a-huile-en-cote-divoire-un-condence-des-enjeux-du-
developpement-durable/, consulté le 30/08 /2023 

http://www.huiledepalmedurable.org/huile-de-palme/culture
https://fondation-farm.org/la%20filiere-palmier-a-huile-en-cote-divoire-un-condence-des-enjeux-du-developpement-durable/
https://fondation-farm.org/la%20filiere-palmier-a-huile-en-cote-divoire-un-condence-des-enjeux-du-developpement-durable/
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des Baoulé. Ce patrimoine est un bien commun qui forge l’identité collective, le 
préserver, le valoriser, le transmettre, c’est faire vivre cet héritage culturel mais 
aussi dynamiser les économies locales et créer des liens sociaux. 

 
Conclusion  

Au terme de notre réflexion sur les activités liées au palmier à huile dans 
le centre de la Côte d’Ivoire, retenons que celles-ci ont un impact technique 
important, tout en ayant des répercutions socio-économiques. Le palmier à huile 
offre une source importante de produits pour la vie quotidienne des populations 
Baoulé. Il représente un fort potentiel par les énormes usages qui en sont faits à 
partir des différentes parties de la plante. Aussi, jouant un rôle crucial en tant que 
source de matières premières, comestibles ou non, il contribue à la création de 
revenus chez les populations locales. Les plantations de palmier à huile offrent 
souvent des opportunités d’emploi dans les zones rurales où les options de 
travail sont limitées.  

Elle contribue également à la réduction de la pauvreté et au 
développement économique de ces régions. Dans ce contexte, les jeunes 
générations devraient s’y intéresser non seulement pour son potentiel en termes 
de création d’emploi mais aussi pour la valorisation des savoir-faire 
traditionnels. Car, ces savoir-faire locaux autour du palmier à huile constituent 
un riche patrimoine à valoriser et à sauvegarder. Toutefois, du fait de l’intensité 
d’utilisation croissante des palmiers à huile, il y a des raisons de penser que les 
peuplements subissent une surexploitation. Il est donc impératif d’assurer la 
pérennisation à travers des mesures de valorisation et d’exploitation durable.  
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